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Je suis épuisée comme toujours après mes cours de 
danse. Ils me rendent la tâche encore plus difficile 
ces temps-ci. Il faut dire que la danse en couple 
nécessite un minimum de confort avec son 
partenaire et c’est exactement ça que je n’ai pas. Ce 
n’est pas vraiment le gars en tant que tel qui pose 
problème, mais plutôt sa blonde. Notre chorégraphie 
exige  qu’on se colle beaucoup contre son partenaire 
et croyez-moi avec le chum d’une fille dont les yeux 
lance des éclairs à chaque contact… et bien ça fait 
un peu perdre la tête. Je suis tellement tendu dans 
mes mouvements que je pourrais avoir une entorse. 
Lara, la fille aux éclairs, me fait aussi perdre 
totalement ma concentration. Alors je manque 
toujours un enchaînement ou pire je fonce dans un 
autre couple de danseurs. On est 10 dans ma 
troupe : 4 danseurs solos et 3 duos. Il a moi, mon 
partenaire Dereck, Noémie, ma cousine, avec 



Ludovick, Sarah avec William et Lara, Lila, 
Nathan et Eli qui sont seuls. J’aurais aimé que 
Marina, ma prof, me mette seule, mais Lara est 
incapable de danser avec quelqu’un. Elle se fie que 
sur elle et est toujours distraire quand vient le 
temps d’enchaîner des pas avec son partenaire. C’est 
pour ça qu’il a fallu que je fasse équipe avec Dereck 
et comme je les mentionner en haut c’est loin d’être 
bien partit. Mes cours de danse se font dans le 
gymnase de mon école… mais je vais commencer 
par le début. Je m’appelle Catherine, mais ça se 
prononce Cathrine au cas où vous ne le sauriez pas. 
Je sais ça peut paraître débile, mais il a du monde 
qui le dit comme c’est écrit. Ça l’a le don de 
m’énerver alors s’il vous plait pour toute les 
Catherine, retenez ça. J’ai 14 ans, école secondaire 
des Chutes, secondaire 2, option danse et pleine air. 
J’ai de bonnes notes, je pourrais même dire que dans 
certaine matières elles sont excellentes. Je prends des 
cours de danse depuis que j’ai 6 ans et j’ai déjà fait 
plusieurs compétitions. Physiquement, je suis assez 
normal. Je mesure 5pieds5, j’ai les cheveux longs et 



bruns, les yeux de la même couleur, pas vraiment 
grosse, mais ni vraiment mince. J’ai un certain 
talent pour écrire poèmes et histoires, mais je ne l’ai 
fait lire qu’a peu de personnes. Dans la vie je suis 
une fille simple et j’évite à tout prix à me faire des 
attentes. Je suis gentille avec la major partie du 
monde et cherche toujours à aider. Je suis patiente et 
très indépendante. Quand je blesse quelqu’un ce 
n’est jamais volontaire et quand je sens que s’est ça 
qui va arriver je fais du mieux que je peux pour 
éviter. J’ai une sœur qui s’appelle Audrey et ma 
mère s’appelle Isabelle. Mon père est mort quand 
j’avais 7 ans. Il s’appelait Stéphane. La cause de 
son décès est une maladie rare. Je me rappelle que les 
médecins n’avaient jamais eu ce genre de cas. 
J’étais triste, mai avec les années ça l’a passé. Il faut 
dire aussi que les évènements qui entourent sa 
mort se sont effacés de ma mémoire. Il a fallu que je 
me fasse une conscience assez vite. Je n’étais pas la 
seule en deuil et je voulais me montrer forte pour ma 
sœur. Les deux premières semaines j’étais comme 
un zombie. Je fessais que des gestes routiniers. Je 



m’avais vite reprit a la grande surprise de ma mère, 
mais c’était nécessaire. Ma sœur avait besoin de moi 
mentalement pour surmonter cette épreuve et je ne 
pouvais pas l’abandonner. Notre vie c’était refaite 
peu à peu, mais sans notre père. Nous ne vivions pas 
toutes le deuil de la même façon, mais rien ne nous 
empêchait de nous réconforter mutuellement. Ma 
mère a refaite sa vie avec René, mon beau-père, il a 
deux ans et depuis ce temps elle est plus heureuse. Je 
suis contente pour elle même si au début je me 
sentais comme une traîtresse envers mon père. J’ai 
un demi-frère aussi. Il s’appelle Maximilien. Il est le 
fils de ma mère, mais pas de mon père. René lui a 
deux fils. Frederick qui a 19ans  et Julien qui 
a 15ans. J’habite dans une maison dans la ville de 
Rawdon. C’est plus un village en campagne à 
45minutes de Montréal. J’ai vécu ici toute ma vie. 
Pas dans la même maison, mais je n’ai jamais 
changé de coin. J’ai bien habité à Montréal quand 
j’avais 3ans, mais ça ne compte pas. Je pense que 
j’ai fait le tour et si j’ai oublié quelque chose et bien 
ça va sûrement venir plus tard.  



 

Chapitre2 
Retournons au cours de danse. C’est Noémie qui 
m’a insister à intégrer son école de danse après que 
j’aille quitter la mienne a-cause… de problèmes 
personnelles. J’avais peur au début. Pas parce que je 
craignais de ne pas être à la hauteur, mais plutôt 
par rapport aux autres membres du groupe. J’ai 
toujours été timide et j’aime être entouré par des 
personnes que je connais bien surtout quand ils 
sont tous plus vieux que moi d’au moins 2ans. 
Bien sûr je ne pensais pas devoir supporter Lara et 
ses regards menaçants. Au commencement, j’avais 
été enchanté de savoir que j’allais danser avec 
quelqu’un. Je n’avais jamais expérimenté la danse 
en couple et j’étais curieuse de savoir comme c’était. 
J’aurais aimé apprécier l’expérience. J’avais même 
demandé à Marina de me changer de partenaire, 
mais elle a refusé sous prétexte que les couples 
étaient fait depuis longtemps et que si un jour je 
devais faire de la danse professionnel je n’aurais 



pas tout le temps le choix. Cela fait 10 minutes que 
je suis assise sur le sol froid du gymnase. J‘aurais 
dû aller me changer, mais il fallait que je pratique 
mes pas. Je repartis la musique et recommençai à 
danser. J’aime la sensation que ça me procure. Je me 
sens libre et  rattacher a aucune limite. Je finis la 
chorée sans la moindre erreur. J’arrêtai la musique 
et me relevai en un sursaut lorsque quelqu’un 
applaudit derrière moi. Il est proche et je dû me 
retenir pour ne pas lui envoyer mon poing dans 
l’estomac. Depuis que je prends des cours de Kung 
Fu et de karaté je suis sur la défensive à la minute  
ou quelqu’un me fait peur ou me prends par 
surprise. Il dut le remarquer parce qu’il leva les 
deux mains en l’air. Je retrouvai une posture 
normale, mais toute même un peu tendus. Je ne le 
connais pas ce gars. 

-Tu es bonne… seule, me complimenta-t-il d’une 
voix chaude  

Il me dit quelque chose. Je sais l’avoir déjà vu, mais 
où et quand aucune idée. Il est beau ça c’est certain. 
Il est grand, muscler, cheveux bruns foncés pas trop 



courts, yeux verts, sourire éblouissant, mâchoire 
carrée. Il est vraiment canon. Il a tout pour plaire, 
mais je sais ce qu’il attend de moi et ne lui ferais 
sûrement pas ce plaisir. Je ne suis pas le genre de 
fille à me laisser berner par un beau physique.  

- Qui es-tu ? 

Il me sourit de façon arrogante et je sais qu’il se 
sert de sa tête de plus que moi pour m’intimider. 

-Je me souviens de toi 

-Et bien pas moi   

- D’habitude c’est le contraire. Ce sont les filles qui 
se souviennent de moi, mais tu m’avais intrigué 

-Cela ne me dit pas plus qui tu es 

Pourtant, il me dit vraiment quelque chose. 

-T’inquiète ça va venir, ma belle 

Il s’approcha de moi et je ne reculai pas. Non, parce 
que je veux qu’il soit proche, mais pour lui faire 
comprendre qu’il ne m’intimide pas. 



-Tu veux danser ? me proposa-t-il en partant la 
musique et en me tendant une main 

-Je ne danserais certainement pas avec toi 

-Ta technique est bonne, mais tu devrais y mettre 
plus d’émotions, me conseilla t’il. 

Je le regardai étonner. Ma prof me dit la même 
chose. Pourtant il n’a pas l’air d’un gars qui s’y 
connait dans ce domaine. Je le regardai 
attentivement. Son regard me dit quelque chose. Ça 
me revient ! Il avait sorti avec ma cousine. C’est le 
frère à Marina. Je le fixai avec de gros yeux. 

-Maintenant tu sais qui je suis, déclara-t-il avec 
arrogance ce qui m’énerva solidement 

-Et ça me donne une raison de plus pour ne pas 
danser avec toi 

Je sais maintenant d’où lui viennent ses 
connaissances en danse. Il fessait beaucoup de 
compétitions avant, mais il avait arrêté il à 
quelques années. Les juges lui disaient toujours la 
même chose : Trop d’émotions pas assez de 



techniques. Il avait sorti avec Noémie  juste pour le 
plaisir et l’avait laissé deux semaines plus tard. 
Marina avait averti cette dernière que son frère 
passait d’une fille à l’autre dans le temps de le dire, 
mais elle ne l’avait pas écouté ce qui lui fit une 
peine d’amour de plus à son palmarès. Je les ai vus 
une fois ensemble dans un parc. Je les ai salué, 
mais rien de plus et je suis partit. Je ne voulais pas 
être bête, mais je m’étais promit de ne jamais 
m’embarquer dans ses histoires d’amour 
abracadabrantes. L’extraordinaire charme que 
voient les filles dans ce gars-là qui est la prétention 
incarner et bien moi, je ne le vois pas. Je peux le 
croiser à l’école, mais que peu de fois et si non je ne 
le regarde pas contrairement à mes amies qui 
bavent sûrement en le voyant. 

-T’inquiète je ne te demanderais pas en mariage 
même si entre nous deux tu serais ravissante en 
robe blanche, se moqua t’il en laissant son regard 
dériver sur moi sans but précis 

-J’avais deviné que ce n’est pas ton genre. Le 
mariage trop compliqué pour rien. Surtout si ça 



dure que 2 semaines, rétorquais-je en choisissant 
d’ignorer son compliment et sa façon de me 
détailler des pieds a la tête 

-Si t’as peur que je veule sortir avec moi, rassure-toi 
tu n’as aucune chance.  Tu es peut-être jolie et 
bonne danseuse, mais aussi beaucoup trop jeune, 
me nargua t’il 

Je ne sais même pas comment il a fait pour le 
savoir, mais ça m’énerva. J’hais les gens qui parlent 
de mon âge dans le sens ou je ne suis pas assez 
mature et des trucs comme ça. J’ai un complexe là-
dessus. Je sais ça peut paraître idiot, mais je me suis 
toujours sentis plus vieille que les gens de mon âge 
et le monde qui me prenne pour une fillette 
comprenne vite que j’en ai rien avoir.  

-Tu aurais toi-même aucune chance. Tu peux peut-
être avoir 99% des filles à tes pieds, mais pas moi. Je 
suis beaucoup trop intelligente pour m’emmêler 
dans tes filets et pour croire un seul instant que tu 
as de bonnes intentions, répliquai-je 



-Je suis sûr que si je m’y mettrais je pourrais casser 
ton cœur de glace, susurra t’il en s’approchant 

Il veut sûrement me troubler ou un truc dans le 
genre, mais il n’a aucun pourvoir. Il me fit un 
sourire enjôleur quand il vit que je ne recule pas. Il 
m’attrapa par la taille et me colla brusquement 
contre lui. Il pencha sa tête jusqu’à ce que je sente 
son souffle chaud dans mon cou. Mon cœur 
s’accéléra et je frissonnai malgré moi. 

- Toujours indifférente ?me murmura-t-il à l’oreille 

Je jouai à son jeu. J’accotai ma bouche contre son 
oreille, passai mes bras autour de son cou et 
emmêlai mes mains dans ses cheveux. Des cheveux 
étonnement doux et qui sente très bon, en passant.  

-Toujours trop jeune ?lui demandais-je 

-Je pourrais faire une exception, minauda t’il et je 
sentis ses lèvres se retrousser contre mon oreille 

-Alors tu iras voir une autre fille. De toute façon 
elles salivent sûrement toutes en te voyant, dis-je 
en me détachant de lui 



Il ricana un peu en m’attrapant un bras. Cette fois-
ci je ne me laissai pas faire. Je tentai de le repousser, 
mais ses muscles ne lui servent pas qu’a 
impressionne les filles. Il résista sans aucun 
problème et commença même à valser légèrement. 

-Danse avec moi, beauté  

-Pourquoi ne vas-tu pas voir Noémie ? Je suis sûr 
qu’elle te retombera dans les bras aussi vite que tu 
l’as laissé tomber 

C’est méchant pour ma cousine, mais il faut que je 
lui trouve une raison de s’en aller. 

-Parce que ta cousine danse bien, mais pas autant 
que toi, me complimenta t’il 

-Peut-être, mais elle se laisserait faire beaucoup plus 
facilement 

Pourtant j’ai le goût de danser avec lui. Rien 
d’autre, mais c’est déjà trop. Je sais ce qu’il est bon 
pour moi et ça n’en fait pas partit. Il croirait avoir 
gagné et ne me lâcherait pas une seule seconde. 



-Ça me fait un défi à relever ton entêtement et 
j’adore les défis 

-Sauf quand tu échoues, devinais-je 

-Peut-être, mais celui-là je le réussirais même s’il 
faut que je vienne à chaque fin de cour de danse 

-Pourquoi veux-tu danser avec moi ? Finis-je par 
demander exaspérer et énerver 

Je suivis son rythme de valse sans m’en rende 
compte. La musique joue toujours. Il l’a sûrement 
mit en boucle. 

-Parce que je trouve que tu me complète bien. Je mets 
trop d’émotions dans mes performances et pas assez 
de technique. Toi, c’est tout le contraire 

-Pour ça, mais pour faire de bons duos il ne faut pas 
juste que les partenaires se complètent, mais qu’ils 
partagent des choses et toi et moi n’avons rien en 
commun 

Il me fit un sourire d’indulgence. 



-C’est ce que tu voudrais, mais c’est faux. Nous 
aimons tous les deux la danse, les travaux de 
qualités, le sport, avoir des bonnes notes… 

-Tout le monde aime ça, le coupais-je 

-Nous haïssons les injustices, les gens qui se 
prennent pour le nombril du monde et qui 
pleurnichent à un rien. Nous sommes tout les deux 
directes et disons la vérité telle qu’elle est, continua 
t’il. Tu veux d’autres exemples ? 

-Non, mais j’ai une question. Comment sais-tu 
toutes ses choses sur moi ? 

-On peut en apprendre beaucoup sur une personne 
rien qu’en l’observant, m’avoua t’il en me 
regardant comme un enfant prit la main dans un 
sac de bonbons interdit 

Sa moue me fit rire et il me souri de toute ses dents 
comme s’il a accomplies un exploit. Je repris mon 
sérieux et pensai a se qu’il vient de dire.  

-Tu m’espionnes ! M’exclamais-je étonnée 

-Non, j’évalue ton caractère 



Il a un mou comique qui me fit gronder, mais qui 
déclencha aussi de petits papillons dans mon 
ventre. 

-J’espère que tu n’es pas déçus au moins, 
grommelais-je en tentant de reprendre contenance, 
mais il a déjà remarqué l’effet qu’il me fait 

- Juste un peu, me taquina-t-il en me fessant un 
doux sourire qui me fit fondre 

Je le foudroyai du regard sans rien ajouter. Nous 
valsâmes encore un moment et lorsqu’il enchaîna 
des pas de la chorégraphie je le suivis. Il doit souvent 
regarder le cours parce qu’il sait où il s’en va. A 
mon grand étonnement à chaque fois que je suis 
collée contre lui mes mouvement sont fluides 
autant même que quand je danse seule. J’allais 
sauter pour enrouler mes jambes autour de sa taille 
et mes bras autour de son cou, mais avant que 
j’aille pus faire un mouvement il me plaqua contre 
un mur, leva mes bras pour qu’ils soient à 90degres 
de chaque coter de ma tête et entremêla nos doigts. 
Il accota son front contre le mien et tenta de 



reprendre une respiration normale. Son regard 
fiévreux rencontra le mien et m’emprisonna en son 
pouvoir. Il a des yeux magnifiques. Je ne leurs avais 
pas porté une grande attention, mais d’aussi 
près…Wow. Ils sont d’un vert feuille tellement 
profond et sombre. Ils me regardent bizarrement 
aussi comme si il vient de découvrir quelque chose 
de surprenant. Nos visages sont qu’à quelque 
centimètre l’un de l’autre et son souffle chaud 
frôlant ma joue me fait frissonner. Soudainement 
ses yeux baissèrent vers mes lèvres et il se rapprocha 
encore plus. Je peux facilement deviner son 
intention pourtant je ne le repoussai pas. Mathéo…il 
s’appelle ainsi j’ai oublié de le mentionner. Il 
m’énerve peut-être et je ne lui fais absolument pas 
confiance, mais pendant 2min je me suis vraiment 
bien sentie avec lui. Il ne bouge plus et sans savoir 
pourquoi j’aurais aimé qu’il continu à avancer. 
J’aurais du bouger, me dégager, mais j’en suis 
incapable. C’est la première fois que je partage 
réellement la danse avec quelqu’un. Nous étions à 
l’unisson. Chacun sentait la présence de l’autre 



sans vraiment sans rendre compte. Nos 
mouvements se fondaient l’un dans l’autre…c’était  
comme magique. Je me rapprochai un peu et nos 
deux corps se touchèrent de partout. Il me regarda 
étonné avant de sourire et de se pencher vers moi. 

-Catherine, gronda une voix derrière Mathéo me 
sortant de la transe dans laquelle ce dernier 
m’avait plongé 

 Je sentis Mathéo se raidir et s’immobiliser a trois 
centimètres de ma bouche. Je fermai les yeux. J’ai 
reconnu la voix et elle n’annonce rien de bon. 
J’aurais aimé rester dans cette position pour 
l’éternité même si je l’aurais avoué pour rien au 
monde. Mathéo est un séducteur et il n’a que de 
l’attirance physique entre nous même si au fond de 
moi j’ai le sentiment que ça va plus loin que ça.  
C’est trop intense pour que je risque d’y plonger. 
J’ouvris finalement les yeux et fis signe a Mathéo 
de se tasser.  Il hésita un moment et je vis la 
contrariété passer sur son visage, mais il se 
renferma avant que j’aille pus vraiment voir ce qui 
le fâche. Son expression perdu d’un peu plutôt 



disparu et laissa place à un masque de moquerie. Il 
laissa tomber nos mains et recula tranquillement. 
Je le contournai et souris gênée. Noémie a l’air très, 
très en colère. Je n’ai jamais cru que son visage 
pouvait tourner aussi rouge. Cela fait un peu drôle 
avec ses cheveux courts noirs, mais ce n’est pas le 
moment de rire. Elle est de petite taille pour une fille 
de secondaire5, mais elle parait toute même 
menaçante avec son regard meurtrier. 

-Nous ne fessions que danser, me justifiais-je 
avant même qu’elle n’ouvre la bouche 

-Alors pourquoi s’apprêtait-il à t’embrasser ? 

Elle a une voix plus aiguë que d’habitude et d’après 
moi ça n’a rien de bon. Je comprends qu’elle soit 
fâcher de me trouver dans une position qui peut 
prêter a confusion avec son ex, mais de la a pensé 
qu’on allait s’embrasser…n’importe quoi….Ouin, je 
sais c’est sûrement ça qu’il allait arriver si elle ne 
sera pas intervenu, mais j’aime mieux tout nier en 
bloc. 



-Franchement Noémie, tu sais bien que ce n’est pas 
mon genre de me faire avoir par un gars comme lui, 
rétorquais-je plus agressive que je l’espérais 

« Mais qu’est-ce qui te prends, gronda ma 
conscience. Tu allais l’embrasser alors assume les 
conséquences. » Je fis taire cette petite voix d’un 
geste agacer…dans ma tête. J’ai aussi la fâcheuse 
habitude de me contredire moi-même. Le positif est 
que je suis vite devenu excellente pour cacher ce petit 
manège et en même temps dissimuler mes 
émotions. 

-Parce que tu penses que c’est de ma faute. Je sais 
bien que toi tu es trop intelligente pour tomber sous 
son charme irréel, mais ça ne te donne pas plus le 
droit de lui faire croire le contraire. 

J’avais décidé de régler ca a la pacifique, mais elle 
n’a aucun droit d’insinuer que je fessais du charme 
a Mathéo. 

-Tu le défends maintenant ! Avoues donc que t’es 
juste énervée de le voir près d’une autre fille ta 
cousine en plus 



Je ne sais pas pourquoi, mais le fait qu’elle me pense  
capable de faire la même chose que lui avait fait 
avec elle me m’est hors de moi. 

-Tu te trompes sur mes intentions. J’essaie juste de 
te protéger, tenta-t-elle de me faire comprendre, 
mais je sais qu’il a autre chose. Son regard brille 
d’une drôle de lueur et je suis une experte pour 
déchiffrer l’expression des gens. Il a quelque chose 
d’autre qui cloche. Je jetai un regard en coin a 
Mathéo et remarquai que son expression c’est 
assombrit comme à un enfant dont on avait enlevé 
son jouet. Noémie suivit mon regard, mais le 
détourna trop rapidement à mon goût. Elle est 
fâchée certain, mais quelque chose d’autre la 
tracasse. Ne sachant pas trop ce que c’est je me 
concentrai sur sa colère flagrante.  

-Ah oui et contre quoi ? Tu sais très bien que s’il 
m’avait réellement séduite je serais déjà dans ses 
bras et que rien ne pourrais y changer, mais tu sais 
aussi que je ne tomberais jamais amoureuse que par 
un simple sourire. Alors dis-moi vraiment ce qui t’a 
fâché ?  



Elle me regarda sans rien dire. Brusquement, elle 
se tourna vers Mathéo et lui lança un regard 
glacial. Ce qui n’est pas trop dure avec ses yeux 
bleus pales. Moi il faut que je m’entraîne pour avoir 
l’air aussi menaçante d’un seul regard, elle ça lui 
vient naturellement. 

-Je t’avertis tu es mieux de te tenir loin de ma 
cousine sinon ça va aller mal, le menaça t’elle 

Je levai les yeux au ciel devant cette menace inutile, 
mais pleine de sous-entendu. Elle l’avertit d’autre 
chose en même temps, mais je ne peux pas mettre le 
doigt dessus. Mathéo lui par contre sembla 
comprendre parfaitement même s’il le prit a la léger 
sans laisser passer une émotion sur son visage, 
mais je n’ai pas besoin de ça pour décortiquer une 
situation. Leurs postures sont elles-mêmes 
inhabituels. Elles sont beaucoup trop tendu 
premièrement et deuxièmes elles ressemblent à celle 
de deux prédateurs. Le ton de ma cousine est aussi 
trop prudent. Elle s’en rend sûrement pas compte ou 
sinon elle pense que je ne le remarquerais pas, mais 
je suis une observatrice née alors elle n’a aucune 



chance. Ils cachent bien leur jeu et je ne l’aurais 
sûrement pas remarqué si je n’étais pas été aussi 
attentive. Pourquoi je le suis est un mystère, mais 
mon sixième sens me prévient catégoriquement 
qu’il se passe quelque chose d’étrange ici et je ne le 
contredis jamais. 

-Tu n’as pas à t’inquiète ma belle. De toute façon les 
fillettes de 14ans ne m’intéresse pas, me nargua 
Mathéo d’un ton crâneur 

-Et moi les gars prétentieux encore moins, 
grommelais-je agacée qu’il fasse encore référence à 
mon âge 

-Je ne m’en fais pas avec toi Catherine, mais avec 
lui. S’il a l’idée de te séduire il ne la lâchera pas 

L’intéresser laissa échapper un ricanement qui 
laisse entendre qu’il trouve l’idée ridicule. Il nous 
sourit et me lança un clin d’œil moqueur. « Sa 
tension d’un peu plutôt a disparu après les paroles à 
Noémie, remarquais-je. Comme si elle avait dit la 
phrase magique ». Il a vraiment quelque chose 
d’étrange dans leur comportement. Il marcha vers 



la porte qui donne sur le vestiaire des gars, mais 
s’arrêta avant de l’avoir traverser. Il se retourna vers 
nous et nous lança : 

-A demain ma chère Noémie… et toi ma belle et bien 
à notre prochaine rencontre 

Il rentra dans le vestiaire sans plus rien n’ajouter. Je 
regardai fixement la porte essayant de déchiffrer 
cette dernière phrase.  Elle sous-entend clairement 
que nous allons nous revoir sous peu et que ça ne 
serait pas une coïncidence et j’ai hâte. Je suis excitée 
parce que je vais le revoir, mais ça sa reste entre 
nous, mais aussi parce que je vais peut-être 
découvrir ce qui cloche avec lui et ma cousine. Je me 
détournai de la porte et regardai Noémie. Si les 
yeux peuvent lancer des éclairs et bien d’après moi 
la porte serait en cendre. Elle a le regard rivé sur 
celle-ci comme si elle s’attend à ce que Mathéo 
ressorte et m’enlève. Elle se retourna vers moi 
quelque minute plus tard. Sûrement a-cause de 
mes soupirs agacés parce que je suis certaine qu’elle 
aurait pu rester là des heures. 



-Je ne veux plus que tu l’approches, exige t’elle 

-Maintenant tu te prends pour ma mère 

« Même celle-ci ne pourrait t’empêcher de le revoir, 
crâna une voix dans ma tête ». Ma conscience est 
royalement contre le fait de le revoir et trouve mon 
excitation à ce sujet totalement déplacé. 

-Non, j’essaie de t’éviter des souffrances, murmura 
t’elle 

Elle est blessée que je le prenne comme, mais 
qu’elles souffrances. Elle l’a dit au pluriel alors il a 
plus que juste le fait de se faire abandonner par un 
gars et elle sera sûrement plus profonde que ça, 
mais quoi ? Peut-être que c’est moi aussi qui a 
sous-estimé le pouvoir qu’avait eu Mathéo sur ma 
cousine. Pourtant elle devrait savoir que Mathéo ne 
m’aura jamais comme il l’a eu, mais l’amour peut 
laisser des cicatrices plus profondes que je le 
pensais. 

-Vas te changer. Je te raccompagne chez toi, 
m’ordonna t’elle 



Je fis ce qu’elle me demanda sans rouspéter. J’aurais 
pu renter seule, j’habite juste en face, mais je décidai 
que le mieux est de ne pas la contredire. 

 

Chapitre3 
Lorsque je rentrai chez moi je suis toute suite que 
ma mère m’a préparé une salade. Ce n’est pas une 
grande surprise non plus. Je ne mange pas 
beaucoup entre l’école, la natation et la danse. J’ai 
peut-être oublié de le dire, mais je fais à moitié 
partie de l’équipe de natation de mon école. Je dis à 
moitié parce que je m’entraîne avec eux sans faire 
les compétions. C’est assez épuisant tous ses effort 
alors ma mère a pris l’habitude de me faire une 
salade avant que j’aille dormir. Je laissai tous mes 
sacs dans l’entrer, enleva mon manteau et mes 
bottes et rentra dans la cuisine. Elle n’est pas bien 
loin. La porte donne directement dessus. Je fais 
deux pas et je me retrouve entre le frigidaire et le 
lave-vaisselle. Je m’avançai jusqu’au lavabo en face 
avec une fenêtre au-dessus et me lava les mains 



avant de me diriger vers la table à manger 
quelques mètres à droite. J’entends la télévision 
fonctionner dans la pièce en face qui se trouvait 
être le salon. Ma sœur était sûrement entrain de 
l’écouter pendant que maman parle au téléphone à 
l’étage qui est sa chambre au complet et son bureau. 
Je m’assis à la table et inspectai ma salade. Ma 
mère m’en fait une différente à chaque fin 
d’entraînements. Celle-ci ressemble à une grecque, 
mais ma sauce est italienne. Je la dégustai 
remerciant le talent culinaire de ma mère. Demain 
on été vendredi et en fin de semaine j’ai prévu aller 
faire du ski avec Noémie, mais après ce qui c’est 
passer avec Mathéo ca m’étonnerait qu’elle vienne 
toujours. J’espère qu’elle viendra toute même parce 
que sinon j’aurais aucun transport. J’entendis ma 
mère descendre et je la saluai quand elle apparut au 
bas de l’escalier. 

-Comment a été tes entraînements ? me demanda-t-
elle 

-Bien et toi qu’as-tu fait aujourd’hui ? 



-J’ai été au bureau pour parler d’un dossier avec un 
collègue et après j’ai fait quelque commissions 

Ma mère est avocate. Elle a plusieurs clients par 
année ce qui est assez étonnant. Elle sait utiliser la 
loi à son avantage et ça l’aide dans son travail. Elle 
est très intelligente et perd rarement son sang-
froid. Quand elle était jeune elle était une élève 
studieuse comme moi et ne se laissait jamais 
impressionner et elle n’a pas perdu cet aspect d’elle. 
Intellectuellement on se ressemble, mais pas 
beaucoup du coter physique. Elle est plus petite que 
moi de quelques centimètres. Elle a les yeux bleus 
gris comme toute sa famille compris ma sœur. Elle 
a les cheveux bruns claires, mais jeune elle était 
toute blonde toujours comme ma sœur. Je ressemble 
plus à mon père même si sa s’arrête aux couleurs et 
a la forme de nos yeux. Ma mère a toujours été 
présente pour nous malgré son travail qui lui prend 
beaucoup de temps. 

-Tu es arrivé plus tard que d’habitude, remarque-t-
elle 



-Je sais. Je suis désolée. Après mon cours j’ai voulu 
rester un peu pour pratiquer 

« Il n’a pas juste ça, s’en mêla la petite voix dans 
ma tête ».  « Je sais, mais je ne tiens vraiment pas à 
tout lui raconter et tu sais pourquoi ». Elle resta 
silencieuse et je soupirai intérieurement. Ma mère 
n’apprécie pas vraiment Mathéo avec tout ce qu’elle 
a entendu sur lui et m’aurais sûrement fait un 
sermon en apprenant qu’on a dansé ensemble. 

-Ce n’est pas grave, mais je ne veux pas que tu 
rentres plus tard que 9h30 

-Promis 

De toute façon mes cours finissent à 8h30 et je ne 
reste jamais une 1h après. L’école finit à 4h et mes 
entraînements de natation sont de 4h15 à 6h45. 
La danse commence à 7h. J’ai de la danse et de la 
natation que les mardis, les jeudis et les vendredis. 
Il m’a fallu un moment pour m’y habituer parce 
que le lendemain je dors quasiment pendant mes 
classes, mais depuis un moment je suis capable de 
tout faire sans être épuisée. 



-Je vais aller prendre ma douche…oh et merci 
maman pour la salade, le remerciais-je en lui 
donnant un bec sur la joue 

-De rien, ma chérie 

Je lui souris et allai prendre une bonne douche bien 
méritée. 
 


